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« MOI JE VEUX PAS ELLE EST PARTIE DANS LE 
CIEL, MAMIE ! »
C’est le cri de désarroi de ma petite fille…

Le départ d’un être cher déchire ceux qui l’ont aimé. Et 
pourtant, « Ceux qui sont passés sur l'autre rive sont aussi, 
et davantage, vivants que nous. » Le psaume 22 résonne 
alors en nous : « Le Seigneur est mon berger : je ne manque 
de rien. Sur des prés d’herbe fraîche, il me fait reposer. Si je 
traverse les ravins de la mort, je ne crains aucun mal, car tu 
es avec moi, ton bâton me guide et me rassure. »

Ainsi, tout au long de l’année, nous avons besoin de faire 
appel à la prière de l’Église en offrant une messe pour nos 
défunts, en vivant la prière eucharistique chaque dimanche : 
« Souviens-toi aussi de nos frères et sœurs qui se sont 
endormis dans l’espérance de la résurrection, et souviens-
toi, dans ta miséricorde, de tous les défunts : accueille-les 
dans la lumière de ton visage. » Nous sommes alors touchés 
par le moment où le prêtre nomme les personnes récemment 
disparues et le temps de silence qui l’accompagne. 

Lors de l’accueil liturgique des fiancés, le prêtre ou le diacre 
n’omet jamais d’évoquer toutes celles et ceux présents au 
fond de leur cœur.

C’est le 2 novembre, au lendemain de la fête de la Toussaint 
qu’est célébrée la commémoration de tous nos fidèles 
défunts. Instituée vers l’an mille, la « Commémoration des 
morts n'est pas seulement un "souvenir" de ceux qui ne sont 
plus présents, mais un pont qui nous attend au bout de la vie 
et qui nous conduira vers l'autre rive à laquelle nous sommes 
tous destinés. » 

Elle nous rappelle les mots du Christ : « Telle est la volonté 
de Celui qui m’a envoyé : que je ne perde aucun de ceux 
qu’il m’a donnés, mais que je les ressuscite au dernier jour. 
Telle est la volonté de mon Père: que celui qui voit le Fils et 
croit en lui ait la vie éternelle ; et moi, je le ressusciterai au 
dernier jour. »

Que ce jour fleuri nous aide à dépasser notre tristesse.

Hugues Binninger, diacre

« Moi  je veux pas elle est partie dans le ciel, mamie ! »

Communautés Notre-Dame-des-Isles, Sainte-Anne, Saint-Jacques, 
Sainte-Marie-Madeleine-Postel et Saint-Malo

« Tous Saints » Fra Angelico, extrait du retable de San Domenico



HORAIRES DES 
MESSES
 

Dimanches et Fêtes
 
Barneville : 9h15
Armistice du 11 novembre
Barneville : 9h15

Montebourg : 9h30
Fêtes patronales
Ozeville : le 7 novembre à 11h00
Écausseville : le 14 novembre à 10h30
Fontenay/Mer : le 14 novembre à 11h00
Flottemanville : le 21 novembre à 11h00
Azeville : le 5 décembre à 11h00
Armistice du 11 novembre
Montebourg : 9h30

Bricquebec : 11h00
Armistice du 11 novembre
Bricquebec : 11h00
Anciens combattant AFN
Bricquebec : 5 décembre 10h00

Saint-Sauveur-le-Vicomte : 11h00 à  
l’abbaye, sauf le :
8 novembre à Orglandes
6 décembre et 3 janvier 2027 à l’église 
Saint-Jean-Baptiste
Armistice du 11 novembre
St-Sauveur église : 11h00

Valognes : 
La veille : 18h30 (sauf exception)
Le jour : 11h00
 
Messes chez les Bénédictines 
9h15 en semaine
10h15 le dimanche
 
Messes à la Trappe de Bricquebec 
8h30 en semaine
11h00 le dimanche
 
Messe à l’abbaye de St-Sauveur
Tous les jours à 11h00 sauf exception
 
Messe à la chapelle de l’hôpital 
de Valognes (forme extraordinaire du 
rite)  le dimanche à 10h30

SUR LA ROUTE DU PETIT BONHEUR

Au cœur du Cotentin, forts de leur expérience d’accompagnement des 
personnes en situation de précarité, les bénévoles du Secours 
Catholique de la Manche ont imaginé un projet inédit dans la région.

Au Vrétot, commune déléguée de Bricquebec-en-Cotentin, un ancien 
commerce attendait de retrouver une nouvelle vie. L’objectif : faire 
revivre ce lieu, contribuer à la dynamique du village et créer un espace 
de rencontre, de partage et de répit ouvert à tous.

C’est ainsi qu’est né Au Petit Bonheur, un tiers-lieu solidaire qui 
rassemble plusieurs activités au service de tous.

Une épicerie mixte et solidaire

Ouverte à tous sans distinction, l’épicerie propose des produits 
revendus au prix d’achat. Les familles accompagnées par le Secours 
Catholique peuvent bénéficier d’une remise en toute discrétion. Des 
produits à dates courtes et issus du déstockage permettent également 
de lutter contre le gaspillage tout en favorisant l’accès à des produits à 
petits prix. Nous recherchons des partenaires pour des dons et des 
ramasses alimentaires.

Une recyclerie et ressourcerie

Les objets donnés sont triés, valorisés et proposés à petits prix. Une 
démarche écologique et solidaire qui donne une seconde vie aux objets 
tout en contribuant au financement du projet. Nous acceptons tous les 
dons sauf les gros meubles.

Un bar solidaire

Toutes les boissons, sans alcool, sont proposées à 1 €. Un endroit 
simple et chaleureux pour se rafraîchir, discuter et partager un moment 
convivial sans se ruiner.

Un espace de convivialité et de créativité

Chacun peut venir jouer, tricoter, échanger, partager ses talents ou 
proposer un atelier. Des expositions d’artistes locaux, des rencontres 
avec des écrivains et des créateurs viendront régulièrement animer ce 
lieu.

Le Petit Bonheur, c’est avant tout un lieu vivant, fraternel, ouvert à 
toutes et tous, où chacun peut trouver sa place, créer du lien et 
partager un peu de bonheur.

Sur cette belle route n’hésitez pas à nous rejoindre ou nous 
soutenir.

Mail : aupetitbonheur.500@secours-catholique.org 

Téléphone : 06 45 47 52 45

Page Facebook et Instagram : au petit bonheur

Kévin Bodé

Inauguration du Petit Bonheur

mailto:aupetitbonheur.500@secours-catholique.org


LE SAINT-PÈRE LÉON XIV EN FRANCE : 
UN VOYAGE RICHE ET PLEIN D’ESPÉRANCE

Dans le grand ministère qui lui est confié par le Christ : 
« Vous serez mes témoins jusqu’aux extrémités de la 
terre » (Ac 1,8), le Saint-Père a entrepris en France, 
pour quatre jours (du 25 au 28 Septembre 2026) une 
visite apostolique qui restera gravée dans les mémoires 
tant par son objet et son contenu, que par la 
mobilisation et l’ambiance observées.  Notre diocèse a 
fortement été représenté à ce grand rendez-vous et les 
jeunes ont constitué le principal pôle d’attraction vu les 
messages riches d’espérance à eux adressés par le 
Saint-Père. Avant d’en parler, il est important pour nous 
de répondre à une petite préoccupation :  Pourquoi la 
France ? 

Historiquement parlant, la France est la fille aînée de 
l’Église, c’est l’un des poumons forts et surtout un des 
maillons incontournables en matière de Foi ; elle a des 
racines très profondes de la chrétienté. Le scénario 
présenté au stade de France nous a livré explicitement 
cette lignée des missionnaires et surtout des grands 
saints qui ont auréolé et embelli cette belle histoire 
religieuse. Allant de sainte Geneviève (442-510) a 
sainte Thérèse de l’Enfant-Jésus la plus jeune sainte 
des temps Modernes, la France reste une véritable 
identité remarquable dans la suite du Christ. Ce grand 
patrimoine spirituel doit être préservé au-delà des vents 
contraires.

L’accueil réservé au pape dans ce pays montre que, 
bien qu’en berne provisoire, les Chrétiens sont debout 
enthousiastes, courageux. La Foi n’est pas morte, il y a 
une sorte de renaissance spirituelle et c’est cela le 
premier miracle de cette visite : près d’un million de 
personnes rassemblées dans la rue, aux 
déambulations, au stade de France, à l’avenue des 
Champs-Élysées, à la place de la Concorde, tout cela 
sans casse, ni vandalisme, sans débordements ! Juste 
des chants de louange, de l’émotion, de l’admiration. 
Les Chrétiens de France ont montré leur maturité 
spirituelle, et qu’au-delà de tous les jugements et 
quelques dérives dans le vécu, la France demeurera la 
fille aînée de L’Église.

La jeunesse : principal pôle d’attraction.

« Pour que le monde ait la vie »

C’est sur le signe de ce beau verset 51 de l’Évangile de 
Saint Jean, au Chapitre 6, que le Saint-Père est venu en 
France. Lorsqu’on parle du monde, la jeunesse n’est 
pas en reste ; surtout que le souverain pontife ne la 
pense pas dans une perspective future, il considère les 
jeunes, comme il le dira lui-même : « L’Église 
d’aujourd’hui ». On l’a vu très ému devant 80 000 jeunes 
dans cette arène pleine à craquer, les regardant avec 
admiration et affection, très content sans doute qu’au-
delà de ce que pense l’opinion publique, une véritable 
révolution copernicienne est en train de se réaliser dans 
les cœurs de cette couche sociale. Ses premières 
paroles ont étés très fortes à l’endroit de ces jeunes 
amis de Jésus : « Chers amis, je voudrais vous dire une 
chose, merci ! Merci à Dieu, merci pour votre Foi, merci 
pour votre courage ; Vous êtes les saints de France ». 
Ces paroles ont fait frémir des jeunes d’émotions, 
d’aucuns applaudissant, d’autres écrasant quelques 
gouttes de larmes. Ont-ils rencontré le véritable 
conseiller qu’il leur fallait ? Nous pensons que OUI, vu 
les témoignages favorables reçus. Le verset biblique 
choisi comme thème du voyage n’était pas un hasard, 
c’était l’œuvre de l’Esprit Saint : Les jeunes ont soif de 
vie, pas celle que le monde nous propose axée sur 
l’individualisme déconcertant, sur le matérialisme 
aveuglant, sur la liberté sans conscience, mais, la vie 
même de Dieu, axée sur les vertus théologales : la Foi, 
l’espérance et la charité ; axée sur l’amour de Dieu et du 
prochain. Cette vie passe par l’engagement et l’audace 
de témoigner. La pénurie des ouvriers apostoliques 
dans cette grande vigne du Seigneur a poussé le pape 
à inviter et surtout encourager les jeunes à s’engager 
aussi bien sur la voie du sacerdoce ministériel que celui 
propre à tous les fidèles laïcs, ceci pour donner une 
nouvelle orientation dans ce monde qui tend vers la 
dérive. 

Les 180 jeunes de notre Diocèse qui ont fait le 
déplacement pour Paris, parmi lesquels 13 de notre 
doyenné de Valognes, ont été unanimes : Avec la venue 
du Saint-Père, c’est un soleil nouveau qui resplendit, 
c’est l’espérance qui rejaillit, c’est une nuit qui s’achève. 
Il s’agit pour tous de demeurer debout pour un nouveau 
rayonnement spirituel axé sur le changement radical de 
mentalité. 

Merci Saint-Père, merci pour toutes les grâces.

Père Georges Ekango Epoh

Dans les rues de Paris La pose photo du groupe



LA VENUE DU PAPE À LA CONCORDE

Pourquoi y aller ? C'est la question que nous nous 
sommes posés. Nous verrons mieux à la télé, 
confortablement installés dans le canapé ! Alors 
pourquoi y sommes-nous allés ? Pour participer, pour 
faire partie de ce rassemblement, pour vivre avec 
Raphaël notre fils de 15 ans, un rassemblement de 
chrétiens hors-norme, pour être une toute petite pierre à 
la construction de ce moment d'unité autour du pape 
Léon XIV, chef de l’Église catholique, messager de 
Dieu. Avec notre travail, il n'est pas toujours facile de 
partir en pèlerinage, alors c'était là une occasion à ne 
pas manquer !

Alors, non, ce n'était pas confortable, il a fallu 
s'organiser, organiser le départ de Valognes en bus à 5h 
du matin, faire les 10 heures de trajet en bus aller-
retour, prévoir les repas, suffisamment d'eau pour la 
journée etc, pour entrer dans la grande organisation de 
cette rencontre de 800 000 personnes avec l'attente que 
cela impliquait. Raphaël aurait aimé apercevoir le pape 
mais nous étions loin. La déception passée, la joie d'être 
au milieu d'une foule immense de chrétiens reste. Et 
finalement quelle joie d'avoir vécu cette organisation et 
cette attente qui nous a permis de mieux recevoir ! Nous 
avons pu alors vivre de l'intérieur ce que les foules ont 
vécu quand ils se rassemblaient pour attendre les 
discours de Jésus. Cela a fortifié notre sentiment 
d'appartenir au peuple de Dieu.

Nous avions hésité aussi à participer à cause de la 
crainte presque habituelle du chrétien de se montrer... 
Mais dès notre arrivée à Paris, la crainte s'est changée 
en joie et en fierté ! Quelle joie de rencontrer des 
groupes chantant la louange et la gloire de Dieu ! Quelle 
joie de croiser, de suivre toutes ces personnes, toutes 
ces familles qui affichaient fièrement leurs médailles, 
leurs croix, le sourire aux lèvres. C'est ce que nous 
avions ressenti à Lourdes mais cela était formidable de 
le voir dans les rues de Paris... Et quelle joie de voir 
l'énergie, l'enthousiasme des foules pour acclamer, 
applaudir le Saint-Père. Sur la place de la Concorde, 
nous étions situés à côté des journalistes. Quelle joie de 
savoir que des milliers de personnes (chrétiens et non 
chrétiens) allaient pouvoir partager ce moment s'ils le 
voulaient.

Et après toutes ces clameurs, quelle grâce de vivre ce 
moment de profond silence au moment de la 
consécration ! C'est un moment suspendu dans 
l’Éternité Le chant après la communion était 
particulièrement fort "C'est toi, Seigneur, le pain rompu, 
livré pour notre vie. C'est toi, Seigneur, notre unité, 
Jésus ressuscité". Nous étions unis par l'Esprit-Saint 
particulièrement à ce moment. Les mots du pape à 
Paris, à Lourdes et à Metz ont été d'un grand réconfort 
pour continuer d'aller à contre-courant des lois et de la 
société de notre pays "pour que le monde ait la vie". 
Quelle paix en entendant les mots du pape qui rappelle 
avec une douce fermeté le respect de la Vie de sa 
conception à sa fin. La voix du Pape est comme la voix 
de Jean-Baptiste dans le désert : il annonce à temps et 
à contre-temps le message de Dieu dans notre pays. 
Nous espérons que la France saura entendre ce 
message de paix, de respect de la vie, de respect de la 
foi.

Nous avons été aussi touchés par les mots de 
monseigneur Laurent Ulrich, archevêque de Paris 
quand il a parlé de l'attente du peuple catholique 
français concernant la venue du pape. Cela a fait écho à 
cette attente que nous avons au quotidien d'être 
encouragés dans nos vies par des visites dans nos 
communautés, des enseignements, des moments de 
prière, de partage d'expériences, surtout pour ceux qui 
ne peuvent pas se déplacer. En effet, nous avons 
vraiment besoin de ces encouragements qui ne 
viennent pas toujours jusqu'à nous.

Cette journée a été pour nous "source d'eau vive", pour 
affronter les difficultés qui nous écrasent et que nous 
rencontrons au quotidien dans notre pays qui ne va pas 
bien. Il faut combattre avec "les armes de l'Amour" disait 
aussi le pape aux jeunes, gardons les yeux fixés sur 
Notre Seigneur Jésus-Christ et suivons les saints de 
France. A l'image du pape qui a reçu un vitrail de la 
Vierge Marie de la cathédrale Notre-Dame, nous 
recevons avec joie la Vierge Marie comme notre Mère 
et notre Reine. Elle a accompagné chaque célébration 
pour nous mener à Jésus. Merci Seigneur pour toutes 
ces grâces pour nous, pour notre paroisse, pour l’Église, 
pour la France et pour le monde !

Famille De Lemos

Les écrans géants nous ont permis de mieux voir le Pape.Le coin des Normands



A NOTER

MESSES DANS LES 
CLOCHERS

LE JEUDI À 18H00
5 novembre : Fresville

12 novembre : Canville-la-Roque
19 novembre : Magneville
26 novembre : Sottevast

3 décembre : Montaigu-la-Brisette
10 décembre : Hautteville-Bocage

AGENDA
1er novembre après-midi : Présence 

dans certains cimetières des 
communautés St-Jacques et St-Malo

3 novembre 9h30 : EAP à Montebourg

4 novembre : Rencontre pour la liturgie 
(19h00 pique-nique / 20h00 travail 

ensemble / 21h travail en communauté) 
à Saint-Sauveur-le-Vicomte

11 novembre : Messes aux horaires du 
dimanche. Pas de messe à Valognes. 

12 novembre : 14h30 Rencontre de 
l’équipe de communication de la 
paroisse à l’Oasis de Valognes

15 novembre : Fête de l’initiation 
chrétienne à Saint-Sauveur-le-Vicomte

20 novembre 20h-22h30 : 1ère 
rencontre de préparation au mariage à 

Saint-Sauveur-le-Vicomte

21 novembre 20h30 : Concert à Saint-
Sauveur-le-Vicomte

28 novembre : Formation Église en 
mission à Saint-Lô

29 novembre : Marché de l’Avent sur la 
Communauté Notre-Dame-des-Isles

VIVRE UN DIMANCHE AUTREMENT

Les paroissiens se sont retrouvés pour « vivre un dimanche autrement » 
le 11 octobre sur Valognes avec le thème : « Notre vie spirituelle. »

Après un accueil convivial à la salle de l’Oasis, les paroissiens sont allés 
à  l’Église pour y vivre l’Eucharistie. Pendant la procession des 
offrandes, un paroissien de chaque communauté a déposé un bouquet 
de fleurs très variées représentant la diversité de ses membres, 
bouquets qui ont rejoint un vase, symbole de l’unité souhaitée, tous 
membres du Corps du Christ et ne formant qu’un seul Corps, la paroisse 
Saint-Germain-de-la-Mer-en-Cotentin. Puis, repas ensemble avec un 
pique-nique apporté pour apprendre à mieux se connaître, moment de 
fraternité. Ensuite, l’écoute d’un enseignement, à la fois accessible et 
riche, de Sœur Michèle-Marie de l’Abbaye Notre-Dame de Protection, 
suivi de questions réponses partagées. Après un goûter, retour à l’Église 
pour prier les vêpres.

Échanges recueillis à cette journée :

Cécile : « Ce qui m’a incitée à venir à ce « dimanche autrement », c’est 
de ne pas me retrouver seule chez moi, de rencontrer d’autres 
personnes, dans la convivialité, le respect des différences. » 

Janine : « Je suis allée à l’abbaye de Saint-Sauveur-le-Vicomte mais 
pas de messe. Alors, je suis venue à l’église de Valognes et je suis 
arrivée en retard. J’y ai rencontré une dame qui m’a bien accueillie et 
m’a invitée à venir déjeuner à l’Oasis. Ensemble, Jacqueline et moi 
sommes allées acheter chacune de quoi manger. C’est très agréable ce 
moment partagé, ce repas ensemble, cette journée. C’est bien d’inviter 
quelqu’un d’autre, que l’on ne connaît pas ! »

Alexis : « La paroisse s’élargit avec plus de communautés. Comme on 
est appelé à partager des choses ensemble, ce moment permet de voir 
des visages, d’y mettre des noms. J’apprécie de voir des gens 
nouveaux : on n’est pas chrétien tout seul ! On ne peut pas former une 
paroisse si on ne connaît pas les personnes des autres communautés. 
Ça m’a coûté de sortir de ma routine, de mon confort : C’est accepter de 
faire partie d’un mouvement, d’un élan et de se laisser porter ! »

Antonio : « L’annonce du  dimanche autrement, comme j’arrive dans la 
paroisse, c’est le désir de connaître les paroissiens ! Et c’est convivial, 
avec à la fois, le côté vie spirituelle et le temps de partage. » 

Prochain « dimanche autrement » le 6 décembre à Barneville. A vos 
agendas !

Patricia et Stéphane Jeanne

A table, pour le pique-nique partagé.

REMERCIEMENTS
Je fais mienne cette pensée de 
Cicéron pour qui :  « Un cœur 
reconnaissant n’est pas 
seulement la plus grande vertu, 
mais le parent de toutes les autres 
vertus », pour vous dire à tous, 
ma profonde et sincère gratitude 
pour le soutien multiforme reçu 
après le retour à Dieu de mon 
petit frère Ghislain Abraham. 
Grâce à vous, j’ai pu me déplacer 
pour lui rendre ce dernier 
hommage.
Merci grandement, que Dieu vous 
bénisse.

Père Georges.
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